
Coupe Nationale La Rochelle 
 
Compte-rendu tardif de la Coupe Nationale, retour à l’hôpital oblige. 
 
Après le briefing qui permet à chacun de connaître l’autre, voilà les 45 F18 prêts à en 
découdre dans le soleil et le vent des Perthuis Rochelais en ce jeudi de l’Ascension. Quatre 
jours de triangles prévus, météo agréable, de quoi se régaler. La première journée, plutôt 
ventée, se termine par quelques casses, des points de suture, et une manche annulée pour 
erreur de procédure. Ce qui remet tout le monde dans le jeu. Du coup ça répare sec jusqu’au 
bout de la nuit. Pour les cassés et les accompagnatrices, c’est plage et baignade. Le deuxième 
et troisième jour, trois belles manches par jour, dans du vent modéré et le petit clapot 
rochelais. Les ceux-ce qui ne font rien et qui rêvent d’en faire continuent la plage et la 
baignade. Le classement se dessine et Morvan, Vandame pointent en tête au bout de huit 
manches. Pas très loin les autres : Boskalis de Pim, Revil, Jarlegan, Bontemps, Espagnon, 
Vaireaux, Petit. Le soir petit punch et cacahuètes. Dimanche, La Rochelle dans le brouillard. 
Il faut attendre. Le comité réussira à faire partir deux manches et Revill, Jarlegan passent en 
tête du classement.  
Une Coupe Nationale réussie. 10 manches courues. Une belle adaptation à nos bateaux du 
Président du Comité de course très à l’écoute. Une belle prestation des jeunes et surtout des 
jeunes filles. 
Les Papizes et les Mamizes toujours verts. Les nouveaux bateaux, rapides et décoiffant. Des 
dérives qui raclent bientôt les fonds marins. Des équipiers qui se mettent à barrer et qui sont 
presque meilleurs que leurs anciens barreurs.  
Et une mise en garde de la gendarmerie maritime sur la vitesse de rentrée dans le chenal. 
Bateau contrôlé à 15noeuds. Ce qui fait dire à Revill « c’est le pas bon qui a été contrôlé » ; 
Ca c’est sûr !!! Tout le monde enlèvera son spi le  dimanche. Que des bons élèves les F18.  
 
Merci aux équipages étrangers. Bravo aux vainqueurs, ils furent beaux. Bravo à tous les 
autres, ils furent beaux aussi. 
Rendez vous à l’armistice pour la suite du Championnat de France. 
 
Françoise Dettling  
 
 
 


